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Quelques résultats à l'école maternelle “Amahoro” de Kigali 
 
Voilà l'école maternelle « Amahoro », à Kigali, au Rwanda, gérée par le « Projet Rwanda » 
organisme sans but lucratif italien, auprès duquel depuis 2017 est en cours une formation 
Montessori tenue par «tenera mente onlus». Je vous prie de noter ce petit chef-ouvre: la fillette à 
droite a placé onze pinces à linge en vertical, disposés en fonction de leurs couleurs, tandis que 
devant elle une autre petite fille travaille à un emboitement plat thématique. D'autres enfants sont en 
train de travailler avec des emboitements solides, des LEGO et des fiches. 
Ceci signifie que la table ne tremble pas, malgré les activités innombrables qui s'y déroulent, ce qui 
indique le degré de concentration tenu par les enfants pendant qu’ils contrôlent leurs propres 
mouvements. Ça c'est de l'autodiscipline, l'un des objectifs les plus convoités par ceux qui 
pratiquent la méthode Montessori. C’est un objectif généralement très difficile à atteindre. 
Dans l'image suivante, les pinces à linge en vertical sont également onze, mais toutes blanches; 
l'enfant a continué à travailler en pleine concentration en appliquant une différente discrimination 
des couleurs. Et ça a été la stabilité de la table qui lui a permis de continuer à élaborer son activité. 
Mais le plus important c’est que cette fillette l'été dernier était une des plus agitées, si bien qu'il était 
impossible de parler avec elle pour lui expliquer les détails d'une activité ou lui montrer « comment 
faire». Elle fuyait partout ... 
Ceux sont des résultats de haut niveau, obtenus après seulement trois semaines de formation 
Montessori. Cela me dit aussi que les maitresses se sont rendus compte que même des matériaux 
banals comme des pinces à linge ont des utilisations qui peuvent être développées, et donc de même 
pour les facultés qu'elles impliquent: la prise à trois doigts, l'attention, la discrimination visuelle de 
la couleur, le contrôle du mouvement ... 
Finalement, toujours à « Amahoro », le petit bain pour la poupée - activité présente en Italie 
également dans toutes les «Maison des enfants Montessori» - s’est enrichi au fil du temps de soins 
toujours plus particuliers ... Cette petite fille allaite même la poupée, en adaptant toujours mieux 
leurs positions mutuelles pour se la rapprocher du sein! 
L'année dernière ça a été un garçon le premier, pour son propre compte et suivant son besoin 
intérieur, à faire un petit bain à la poupée – tout seul dans la salle Montessori, alors que tout le 
monde était dehors en train de jouer – introduisant des attentions personnalisées: des petits bisous 
sur le front pendant qu’il la séchait, des petits sautillements sur ses genoux pour la distraire (il 
imaginait probablement qu'elle pleurait), pour enfin se la lier sur le dos avec une serviette et 
marcher d’un pas rythmé d’un bout de la chambre à l’autre pour la bercer. Aucune maitresse n'avait 
donné cette indication. Ça avait été sa propre création. 
Voilà qu’à présent, la petite fille (aucun adulte n'avait suggéré ce développement supplémentaire) 
montre comment à "Amahoro" les enfants élaborent spontanément le sens de la maternité. 
Montessori affirmait que l'instinct maternel est la principale protection que la Nature a prédisposée 
pour la défense du genre humain et que qu'il faut l'étudier pour avoir des instructions sur les soins à 
apporter aux enfants en petit âge. Aujourd'hui, en plus, nous pouvons dire que cet instinct nous 
devons le défendre, voire même le réanimer, parce que la technicisation et la médicalisation 
croissantes des soins postnataux sont susceptibles de le mutiler. 
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Je ne peux m’empêcher de me souvenir du jeune poète du « Tibetan Children's Village » à qui j'ai 
demandé il y a désormais bien des années dans une interview: Si tu étais devant un public de jeunes 
Chinois, lequel de tes poèmes leurs lirais-tu? Il n'eut aucun doute: Celui que j'ai écrit pour ma mère, 
car eux aussi ont une mère ... 
Je pense que promouvoir chez ces enfants, à l'école, le sens de la maternité est un résultat 
extraordinaire auquel je n'avais jamais imaginé de pouvoir aspirer. Et l'amour maternel trace une 
voie de plus vers la paix. 
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